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En lisant son carton d’invitation, Clara avait souri. La journée prévoyait d’être bonne. La fête, particulièrement heureuse. Clara était ravie d’y participer.

Elle avait attendu la date avec impatience, certaine que, pour une fois, les choses seraient différentes. Différentes du collège. Différentes du lycée. Car elle avait grandi et son groupe d’amies avec elle.

 

À 19 heures, ce samedi-là, Clara se présenta à l’adresse indiquée sur la carte. Elle était déjà venue une fois dans cet hôtel, accompagnée des filles. Elles avaient fait la fête, comme elles prévoyaient de la refaire. Sauf que cette fois-là, la raison était plus importante.

Julie allait se marier avec Jean et, pour combler la future épouse, ses amies lui avaient organisé un enterrement de vie de jeune fille sur mesure.

Puisqu’elle connaissait déjà l’endroit et que la suite leur était réservée, Clara monta directement au dernier étage de l’hôtel, son cœur battant la chamade. Il était encore tôt et, comme elle s’en doutait, elle arriva la première. Le couloir était vide. Clara toqua à la porte de la suite mais personne ne répondit. Comme elle n’avait pas la clé, elle se retrouva à attendre l’arrivée de ses copines.

Une demi-heure plus tard, Amandine, Océane et Émilie arrivèrent, bras dessus, bras dessous, leurs rires inondant les environs feutrés. Immédiatement, Clara se retrouva happée par l’univers si joyeux qui entourait ses amies, où qu’elles soient.

Bonne dernière, grande reine de la soirée, de la semaine, Julie arriva en fanfare, le sourire aux lèvres, un pass à la main qu’elle s’amusait à faire cliqueter.

— Prêtes à faire la fête, les filles ? s’exclama Julie en arrivant aux côtés des quatre amies qui gloussèrent en retour. Je ne sais pas laquelle de vous a eu cette idée, mais elle est excellente !

Clara, Amandine, Océane et Émilie se regardèrent sans comprendre mais Julie éclata de rire, comme si elle venait de faire la plus drôle des blagues. Alors qu’elle ouvrait enfin la porte de la suite, les filles oublièrent la remarque, leur désir de profiter de la soirée trop prononcé pour répondre aux excentricités de la future mariée.

En pénétrant dans la suite, Clara fut satisfaite d’y retrouver ses repères. Dans l’entrée, un bouquet d’orchidées blanches, la fleur préférée de Julie, s’épanouissait. La jeune fille passa son doigt sur l’un des pétales, une expression pensive au visage. En y regardant de plus près, elle découvrit une enveloppe rouge portant le numéro 1. Les yeux pétillants, Julie s’empressa de décacheter l’enveloppe et de lire à haute voix le message mystérieux laissé à leur attention :

 

« Bienvenue mes cinq demoiselles. Ce soir, laissez-vous emporter dans un tourbillon de plaisir au cours de plusieurs épreuves qui détermineront si vous êtes une femme accomplie, prête à vous marier. Avant de commencer, appuyez sur l’interrupteur à votre droite. La musique retentira. Puis, prenez un verre. Amusez-vous. Signé, votre hôte, le prince charmant. »

 

— Vous croyez que ça vient de Jean ?

Alors que les filles haussaient les épaules pour lui signifier qu’elles n’en avaient aucune idée, Julie ouvrit aussitôt la marche menant au salon. Elle était pressée d’en apprendre davantage.

Comme l’indiquait le message, elle pressa l’interrupteur et une musique se lança. Elle reconnut la chanson sur laquelle elle avait dansé pour la première fois dans les bras de Jean. Le sourire aux lèvres, elle observa d’un coup d’œil le salon et se saisit des cinq bières qui patientaient sur une console à l’entrée de la pièce. Les filles trinquèrent avant d’examiner en détail la décoration.

Quatre tables avaient été dressées. Sur l’une d’entre elles, des assiettes les attendaient. Sur une autre, des bouteilles d’alcool étaient mises à disposition. Sur la troisième, deux mallettes d’un noir brillant étaient posées. Enfin, au centre de la dernière, un coffret était placé. Sur chaque table, d’autres enveloppes comme celle de l’entrée avaient été disposées, portant les numéros 2 à 5.

 

Sans attendre, Julie s’empressa de lire le second message.

 

« Pour cette première épreuve, vous éprouverez vos aptitudes gastronomiques, les yeux bandés. La gagnante sera celle qui parviendra à reconnaître le plus d’aliments. »

 

Aussitôt, Julie se mit au travail. Elle plaça Émilie, Océane et Amandine autour de la table puis se tourna vers Clara avant de prendre place.

— Ça ne te dérange pas de faire l’arbitre, Clara ? demanda-t-elle à son amie, sans lui laisser pour autant le temps de répondre. Il nous faut quelqu’un pour nous servir. Et puis, de toute façon, ce n’est pas comme si tu aimais jouer ou comme si tu avais la possibilité de gagner. Les épreuves parlent de mariage après tout.
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